


Lâcher-prise 

 « Vous n'êtes pas enseignants. Et ce n'est pas grave. J'ai passé les trois premiers jours du confinement à tenter d'instaurer un programme strict à mon enfant.
Plages horaires, matières, pauses. Stressée à l'idée de ne pas m'y tenir. Stressée à l'idée que mon fils puisse "décrocher". Trois jours à tenter de me plier une fois de plus aux normes imposées. Puis j'ai lâché prise.
Cette période compliquée m'a rappelée quelque chose d'essentiel.
La vie n'est pas une compétition.
Et j'ai fait ça depuis le début, attendre de mon gamin qu'il s'adapte à tout, qu'il soit au niveau, dans les clous, qu'il suive le mouvement. Angoissée de ce qu'il pourrait arriver s'il ne suivait pas.
J'ai suivi le mouvement de ces parents angoissés par une société qui veut tout normer.
"Ta fille ne marche pas ? Elle a déjà 13 mois... Le mien marchait à 10 mois!"
"Ton fils suce encore son pouce ? A son âge ? C'est inquiétant, non ?"
J'ai lâché prise.
Il n'y aura pas d'école à la maison, pas d'horaires figés, pas de programme à suivre.
Il apprendra les soustractions en partageant un paquet de chocolats avec les autres.
Il apprendra les additions en comptant les moments de bonheur qu'il a passé avec nous.
Il apprendra à lire le soir blotti contre moi, à deux voix pour qu'il sache que je serais toujours à ses côtés.
Il apprendra la géographie en se tournant vers les autres, en s'ouvrant au monde et à ses multiples cultures et à tout ce qu'elles ont à nous apporter.
Il apprendra à écrire pour inventer un monde imaginaire pour lui.
Il apprendra les langues étrangères en recevant des courriers de Spiderman.
Cette période compliquée m'a rappelée quelque chose d'essentiel.
Nous avons fait fausse route sur les valeurs que nous devions leur transmettre.
Je veux qu'ils apprennent l'amour.
Pour eux-mêmes et pour les autres.
Qu'ils réalisent que l'essentiel n'est pas dans les connaissances que l'on accumule mais dans notre capacité à être profondément humain.
Que l'on peut avoir tous les savoirs, si nous sommes incapables de partager, de transmettre, de tendre la main, alors ce n'est rien.
Albert Einstein a dit : "Tout le monde est un génie. Mais si vous jugez un poisson sur sa capacité à grimper dans un arbre, il passera sa vie entière à croire qu'il est stupide".
J'ai lâché prise parce que je ne veux plus lui demander de grimper dans un arbre.
Et qu'il se sente stupide de ne pouvoir le faire. 
Je veux qu'il ait une bonne raison de le faire. Qu'il sache pourquoi il doit y monter.
 Je veux qu'avant d'accumuler des connaissances pour prouver que c'est une bonne éponge, qu'il absorbe facilement, qu'il assimile d'abord qu'il est aimé pour ce qu'il est, que je n'attends de lui aucun tour de chien savant.
J'ai lâché prise parce que le monde s'est arrêté et que ce monde et les absurdités que nous avons mis en place m'ont giflées. 
Nous avons appris à nos enfants à compter mais jamais sur les autres.
Nous avons appris à nos enfants à lire mais jamais entre les lignes.
Nous avons appris à nos enfants à écrire pour se contenter de recopier.
Nous avons appris à nos enfants l'histoire mais pas les leçons qu'il y avait à en tirer.
Et j'ai lâché prise parce que je crois que ce monde en arrêt nous invite à tout recommencer. 
Certains diraient en ces temps difficiles que la vie continue.
Moi, je crois qu'elle commence, enfin ».

